Priorités pour les nouveaux mouvements : la formation et l’annonce
Selon le président du Conseil pontifical pour les Laïcs, Mgr Rylko 

ROME, dimanche 12 mars 2006 (ZENIT.org) – Une formation solide des personnes et une annonce forte : ce sont les deux priorités de l’évangélisation, selon le président du Conseil pontifical pour les Laïcs, Mgr Stanislaw Rylko, qui est intervenu au cours de la rencontre des nouveaux mouvements ecclésiaux et nouvelles communautés qui a eu lieu à Bogota, en Colombie, du 9 au 12 mars. 
La rencontre, qui avait pour thème « Disciples et missionnaires de Jésus Christ aujourd’hui », a réuni 170 personnes représentant 45 nouvelles réalités ecclésiales et environ 40 évêques. 
Elle était organisée par le Conseil pontifical pour les Laïcs et le Conseil épiscopal latino-américain (CELAM) en préparation à la cinquième Conférence générale de l’Episcopat latino-américain et des Caraïbes qui sera inaugurée en mai 2007 à Aparecida, au Brésil, par Benoît XVI. 
Au cours de son intervention, Mgr Rylko a affirmé que les mouvements et les nouvelles communautés possèdent « un précieux potentiel évangélisateur dont l’Eglise a besoin de façon urgente aujourd’hui ». 
« Ils représentent une richesse qui n’est pas encore connue et qui n’est pas pleinement valorisée », a souligné l’archevêque polonais. 
Citant des paroles de Jean-Paul II, il s’est exclamé : « Nous avons tellement besoin aujourd’hui de personnalités chrétiennes mûres, conscientes de leur identité baptismale, de leur vocation et de leur mission dans l’Eglise, à travers le monde ! » 
Mgr Rylko a précisé que l’Eglise a aujourd’hui besoin de personnes possédant « une formation solide et profonde » et d’une « annonce forte » de l’Evangile. 
« Deux domaines dans lesquels les mouvements ecclésiaux et les nouvelles communautés portent des fruits étonnants pour la vie de l’Eglise, devenant, pour des milliers de chrétiens aux quatre coins du monde, de véritables ‘laboratoires de la foi’, d’authentiques écoles de vie chrétienne, de sainteté et de mission », a-t-il affirmé. 

La priorité de la formation chrétienne devient urgente, a-t-il expliqué, car le processus d’éducation de la personne est miné par la « dictature du relativisme », selon une expression créée par le cardinal Ratzinger, indiquant que de nos jours rien n’est considéré comme définitif ou absolu. 

La deuxième priorité, selon le président du Conseil pontifical pour les Laïcs, est une « annonce forte » qui implique l’appel à la mission, origine de la vocation chrétienne. 

« Avec leur manière radicale ‘d’être chrétiens’ dans le monde, les mouvements remettent en question le ‘christianisme fatigué’ de nombreux baptisés, un christianisme de pure façade, fait de multiples implications, et confus », a affirmé Mgr Rylko en citant Benoît XVI. 

« Les mouvements lancent le défi d’une Eglise missionnaire courageusement projetée vers de nouveaux horizons, et aident la pastorale paroissiale et diocésaine à retrouver la combativité prophétique et l’élan nécessaire », a poursuivi l’archevêque polonais. 

L’Eglise « doit s’ouvrir à cette nouveauté engendrée par l’Esprit », a-t-il conclu. 

La deuxième rencontre du pape avec les mouvements et nouvelles communautés aura lieu à la Pentecôte à Rome. La première rencontre avait été convoquée par Jean-Paul II en 1998.

